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Pages jurassiennes

Dans les Amicales du Jura

C'est un grand et long voyage, par
temps froid que le soussigné a effectué
\iour assister à deux grandes manifestations

jurassiennes, samedi et dimanche
soirs, à Delémont et à St-Ursanne.

Qu'on sache d'abord qu'il fut très
cordialement reçu par le Comité de l'Amicale
îles Vadais en gare de Delémont. Et la
soirée fut pour lui une grande révélation :

quatre cents personnes se pressant avec
un plaisir bien visible autour de tables
joliment arrangées, où un repas simple,
mais substantiel allait être excellemment
servi. Tout ce monde venu de Delémont
même et de tous les villages environnants.
Tous ne purent trouver place et l'on dût
à regret renoncer à une centaine
d'inscriptions, patoisants fort déçus naturellement.

<

Et alors quelle exubérance, quelle joie
dans cette vaste salle, à la pensée d'y
entendre allocutions et chants en patois.
Car l'amicale a son propre chœur mixte et
ses chanteuses éprouvées, et les refrains
des chansons repris par l'assemblée, corn-
/délaient ainsi l'euphorie qui régnait dans
la salle. Tout cela sans parler des

réflexions spirituelles et des bons mots d'un
major de table plein de ressources.

De même une comédie présentée avec
conviction fut suivie avec un immense
intérêt. Tout fut charmant.

A St-Ursanne, dimanche soir. l'Amicale
le Reton avait mis sur pied une pièce
d'envergure La Crèche, donnée par deux
groupes d'enfants et une quinzaine
d'acteurs, tous bien dans leur rôle, après avoir
été stylés et instruits par Joseph Badet,
président et animateur des patoisants
jurassiens, auteur de la pièce, adaptée d'une
dite de la Bourgogne.

Là aussi, même entrain, même atmosphère

joyeuse et enthousiaste, que
provoque tout naturellement l'écoute du
vieux langage et ses savoureuses réparties.

Ces deux soirées nous ont laissé une
belle et forte impression. Nous y reviendrons

dans le Conteur de mars.
Le secrétaire romand : O. Pasche.
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„Les Petignats...!"
Les mobilisations de la dernière guerre mondiale furent l'occasion pour

un grand nombre de soldats qui séjournèrent en Ajoie d'apprendre, et cela

en patois nota bene. l'alerte chanson intitulée Les Petignats. James Juillerat,
le folhloriste bien connu, l'a notée dans un de ses nombreux recueils de

mélodies populaires.
Ce sont les troubles sociaux et politiques qui sévirent entre 1730 et

1740 dans la région de l'Ajoie qui ont été la raison d'écrire ces fameux
« Petignats », ces Ajoulots comme on dit aussi, cette chanson frondeuse,
demeurée, à travers les âges, comme un chant de ralliement des gens du Jura.

Ces « Petignats » — déformation du écoutez-en ce trait fidèle.
Que le mâ-temps n'tiuait les Pe. Pe, Pe,

Que lu mâ-temps n'tiuait les Petignats.
vivent les z Ai, z'Ai. z Ai.
vivent les z Aidjôlats

et la narration de commencer avec
moult détail pour finir par un los à la

noble victime, Petignat, brave paysan,
que son nom passe d'âge en âge, etc.

Cette chanson date de 1831. On

pense que c'est Thurmann, directeur
de l'Ecole normale de Porrentruy. qui
écrivit la version française, en se
basant sur un document ou une chanson
de l'époque relatant la lutte contre les

« craichies » ou partisans de la cour du

prince-évêque Jacques Sigismond de

Reinach. Quant aux paroles patoises,
elles sont plus récentes. C'est en 1854

que le journaliste Feusier, poète vivant
à Porrentruy, lança des paroles pleines
d'entrain et d'une plaisante allure
locale. Les Jurassiens chantent de
préférence le texte patois à celui de
Thurmann. Edouard Helfer.

mot Péquignat — Pierre Péquignat
(1669-1740), chef ou commis des paysans

d'Ajoie, possèdent deux versions,
l'une française, l'autre patoise. Elles
comptent un nombre impressionnant
de couplets, tout comme le Ce qu'è
Taino des Genevois, car toute l'histoire

de ces temps y est narrée avec
verve de manière circonstanciée. Il
suffit, pour s'en faire une idée, de
rappeler le premier couplet et le refrain
bien connu :

S'vos v'iais saivoi c'ment qu'an inoin-
nait le paiyisain de Coérdgenay-
Et bïn, bôtais vos tus ai boire.
I vos raicontrai son hichtoire.
Que la mâ-temps n'tiuait les Pe. Pe, Pe,
Que le mâ-temps n'tiuait les Petignats.
Vivent les z'Ai. z'Ai, z'Ai,
Vivent les z'Ai-djo-lats

Jurassiens, chantons en chœur
du temps passé le vrai bonheur.
Tous les jours on vous le rappelle.

Hôtel de la Poste, Lausanne
Petit-Chêne, à 2 pas de la gare et de Saint-François

Chambres tranquilles avec eau courante
Fondue moitié-moitié et au succulent vacherin fribourgeois
Délicieux jambon de la Gruyère - Vins de premier choix
Prix très modérés

R. Vionnet-Dubois, directeur. (Patoisant)
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